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YAMfclicÇH.-V. L, guti d'une maladie que l'on
regardait comme incurable, après la promesse le'faire
<lanter une messe, chaque aunée, au Sanctuaire du
Rosaire.---ST-Vaosrrw. --.Mme~ F. P. guérie d'une
maladie de ]augueur.-S-McnicE.-Prompte guéîi-
sou d'un jeune enfant qui, par suite d'une chute, avait
da'us le cou une lésion qui le rendait incapable de
remuner. Cette faveur a été obtenue par une Neuvaine
à N. 1). du Saint Rosaire.-ST-GRLGo]R.-Un

A bonné aux Anuales guéri d'un mal (le dents très-
violent, après la pronessC (le le publier dans 'les
Axunales.-LoUISEILI..-Un enfant de trois ans était
tout couvert de pustules: sa mère le lava, à plusieurs
reprises, avec de l'eau dans Laquelle avaient trempé
quelques feuilles de Roses Bénites. L'enfant a été
parfaitement guéri.-MfEDE.-Une petite ill du
6 aus guérie d'unî rhumatisme ipaatoire, par
l'usage des Roses Bénites.

WATERBUY.--L'enfaut die M. G. eSt tombé du
ratrièine étage : il a uné jambe cassée t le corps

tout meurtri. Le imédecin demanda un délai de neuf
jours, pour voir si l'enfant relèvemit de cette terrible
chute. Il était sans connaissance: .sn état semblait
désespéré. Je suis allée le voir le Ce jour, et je lui ai
attaché au bras une médaille du Saiut Rosaire, sa tête
étant trop endolorie pour la lui p.isser au cou. Le
même jour, l'enfant revint à lui; il ne sont plis
d'autre.mal que la fracture (le sa jamîbe qui guérira
nat-urellenent dans le teilips voulu. :SinèesV autions
de grâces à la Reine du T. S. Rosaire
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